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  Foreword









Bienvenue dans le monde des lieux les plus hantés du monde !







Chère lectrice, cher lecteur,




Bienvenue dans la série GKP Most Haunted Places de Grant Kelly Publications, où le surnaturel prend vie ! Nous sommes ravis que vous vous joigniez à nous pour cette exploration sinistre des lieux les plus effrayants et les plus mystérieux du monde. Des forêts hantées aux châteaux maudits, en passant par les esprits agités et les phénomènes inexpliqués, chaque histoire de cette série vous emmènera aux confins de l’inconnu.




Chez GKP, notre passion est d’offrir des histoires qui captivent, font frissonner et vous transportent au cœur du paranormal. Chaque livre est conçu avec soin, mêlant histoire, folklore et suspense, pour une expérience de lecture inoubliable. Nous espérons que vous apprécierez découvrir les secrets de ces lieux hantés que nous avons pris plaisir à assembler pour vous.
















Si vous appréciez ce livre, nous aimerions que vous nous fassiez part de votre avis. Vos commentaires nous inspirent et permettent à notre série d’atteindre plus de lecteurs.




Merci d’avoir participé à ce voyage palpitant avec nous !




Bonne lecture (et bonne chasse aux fantômes),




L’équipe GKP
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  Une forteresse d’isolement

  
  




Au cœur de Philadelphie, en Pennsylvanie, se dresse une structure aussi imposante que sa sombre histoire. L’Eastern State Penitentiary, avec son architecture gothique et ses imposants murs de pierre, était autrefois la prison la plus célèbre et la plus chère du monde. Construit en 1829, il a été conçu pour réformer les détenus par l’isolement - une approche révolutionnaire, bien que controversée, de la réinsertion. 




Aujourd’hui, Eastern State est une relique en ruine, dont les blocs cellulaires vides résonnent des chuchotements du passé. Les visiteurs sont attirés par sa beauté obsédante et son silence sinistre, mais beaucoup repartent avec des récits de rencontres inexplicables. Certains parlent d’apparitions fantomatiques, de voix désincarnées et de silhouettes obscures qui s’élancent à travers les ruines. D’autres font état d’un sentiment d’effroi écrasant, comme si la prison elle même était vivante et consciente de leur présence. 




L’histoire du pénitencier est marquée par la souffrance. Ses détenus, confinés dans un isolement total, ont souvent succombé à la folie. Des criminels célèbres tels qu’Al Capone et le voleur de banque Willie Sutton ont arpenté ses couloirs, leur vie étant à jamais altérée par sa solitude implacable. Pourtant, malgré toute son histoire, ce sont les récits de ses hantises qui ont consolidé la réputation d’Eastern State comme l’un des lieux les plus hantés d’Amérique. 




Ce chapitre ouvre la voie à un voyage dans les profondeurs obscures de l’Eastern State Penitentiary, où les murs eux-mêmes semblent abriter la douleur et le désespoir de ceux qui y ont vécu et y sont morts.
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  Les cris du bloc 12

  
  




De tous les secteurs de l’Eastern State Penitentiary, le Cellblock 12 est considéré comme le plus hanté. Ce long et étroit couloir de cellules était autrefois un lieu de confinement et de punition, où les détenus enduraient des épreuves inimaginables. Aujourd’hui, c’est un centre d’activité paranormale qui attire des enquêteurs et des amateurs de sensations fortes du monde entier. 




Les visiteurs du bloc 12 rapportent souvent qu’ils entendent des sons étranges résonner dans ses couloirs en ruine. Des gémissements, des chuchotements et, à l’occasion, des cris à glacer le sang ont été enregistrés, défiant toute explication. Certains décrivent la sensation d’être observés, chacun de leurs pas étant suivi par une présence invisible. D’autres ressentent un froid soudain ou une forte pression sur la poitrine, comme si le poids de l’histoire du bâtiment pesait sur eux. 




Un récit particulièrement effrayant concerne un agent de sécurité qui travaillait au pénitencier dans les années 1990. Alors qu’il patrouillait dans le bloc cellulaire 12, il a entendu le bruit inimitable de pas qui s’approchaient de lui par derrière. Se retournant pour faire face à l’intrus, il a constaté que le couloir était vide. Quelques instants plus tard, un grognement profond et guttural a résonné dans le bloc, le faisant courir vers la sortie. 




Les équipes paranormales qui enquêtent sur le Cellblock 12 ont enregistré des niveaux élevés d’activité électromagnétique et capturé des images de silhouettes obscures sur des caméras thermiques. Dans un cas, un enquêteur a déclaré avoir senti une main glacée s’emparer de son épaule, mais n’avoir trouvé personne à proximité. 




Les théories sur les hantises du bloc 12 varient. Certains pensent que les esprits des anciens détenus restent attachés au bloc, incapables d’échapper aux tourments qu’ils ont endurés dans leur vie. D’autres suggèrent que l’énergie émotionnelle intense du pénitencier a créé une hantise résiduelle, les cris et l’angoisse du passé se répétant comme un disque rayé. 




Pour ceux qui ont le courage d’y entrer, le Cellblock 12 offre plus qu’un simple aperçu de l’histoire du pénitencier : c’est une rencontre viscérale avec les échos persistants de la souffrance humaine. 
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  La cellule hantée d’Al Capone

  
  




Dans les annales de l’histoire de l’Eastern State Penitentiary, peu de noms sont aussi importants que celui d’Al Capone. Le tristement célèbre chef de la mafia de Chicago a été incarcéré ici de 1929 à 1930, purgeant une peine de huit mois pour port d’arme dissimulée. Mais contrairement aux autres détenus, le séjour de Capone n’avait rien d’ordinaire. Sa cellule, meublée de tapis raffinés, de meubles anciens et même d’une radio, contrastait fortement avec les cellules austères et stériles qui l’entouraient. Pourtant, malgré ce luxe, Capone aurait enduré un tourment bien pire que la vie carcérale, celui d’une hantise. 


Selon le personnel de la prison et Capone lui-même, le chef de la mafia était hanté par le fantôme de James Clark, l’une des victimes du tristement célèbre massacre de la Saint Valentin. Clark, beau-frère du gangster rival Bugs Moran, fut l’un des sept hommes abattus dans un garage sur ordre de Capone. On dit que l’esprit de vengeance de Clark a suivi Capone jusqu’à Eastern State, le tourmentant sans relâche. 


La cellule de Capone devient le théâtre de troubles nocturnes. Les gardiens rapportent l’avoir entendu crier de terreur, suppliant quelqu’un de le “laisser tranquille”. Parfois, on l’entendait implorer : “Jimmy, je n’ai pas fait exprès !”. Aujourd’hui, les visiteurs remarquent souvent que sa cellule conserve une atmosphère oppressante, comme si les murs eux-mêmes avaient absorbé les échos de sa peur. 


Une guide touristique qui a fermé le bloc cellulaire après les heures d’ouverture a raconté une histoire qui fait froid dans le dos. Alors qu’elle se préparait à partir, elle entendit le faible son d’une voix d’homme, basse et désespérée, murmurant des mots qu’elle ne pouvait pas comprendre. En se retournant, elle trouva le bloc vide, à l’exception de la cellule de Capone, qui semblait bourdonner d’une immobilité contre nature. 


Les enquêteurs du paranormal ont passé d’innombrables heures à étudier la cellule de Capone, capturant des enregistrements de PVE qui vont de faibles chuchotements à des phrases complètes. Dans un enregistrement particulièrement effrayant, on peut entendre une voix grave dire “Il sait ce qu’il a fait”, suivie d’un léger gloussement. Des caméras thermiques ont également détecté des points froids dans la cellule, même si l’air ambiant reste chaud. 


Les théories sur la hantise de Capone abondent. Était-ce la culpabilité qui se manifestait sous la forme d’une présence fantomatique, ou l’esprit de Clark cherchait-il vraiment à se venger ? Les sceptiques suggèrent que les expériences de Capone étaient le produit d’une conscience coupable, amplifiée par l’isolement de la vie en prison. Mais pour ceux qui visitent la cellule aujourd’hui, l’atmosphère glaçante est indéniable. 


La cellule hant





OEBPS/1050f0fc929f98c2d1274f0ded611aae93b003d8_smallRaw.jpg







OEBPS/images/8d2260a15d66f04b56709109bb81ed40_smallRaw.png
GK

GRANT KELLY .

PUBLICATIONS














